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C’EST une révolution à laquelle 

l’on assiste depuis quelque temps 

dans le secteur de l’industrie 

électrique. Celle-ci trouve son 

origine dans la volonté du chef de 

l’État, Ali Bongo Ondimba, de voir 

les nationaux prendre le relais pour 

la maintenance des infrastructures 

publiques de production et de 

transport d’électricité et d’eau. En 

confiant la réparation d’un des 

transformateurs hors d'usage du 

Grand-Poubara à La Gabonaise 

d’énergies (LGE), les dirigeants 

de la Société de Patrimoine (SP), 

soutenus par la tutelle, viennent 

de concrétiser cet engagement du 

numéro un gabonais. Le marché 

a été attribué à la LGE après un 

appel d’offres auquel ont répondu 

trois sociétés étrangères. Mais 

ces dernières proposaient d’aller 

réparer le transformateur en 

panne dans leurs pays respectifs. 

En analysant les différentes offres, 

les responsables de la SP se 

sont rendus à l’évidence qu’une 

solution à l’extérieur ne serait pas 

rentable en termes de délais de 
livraison de l’équipement. D'où le 
choix porté sur la LGE qui, selon 
le ministre délégué à l'Énergie, 
Séverin Mayounou, est en train de 
faire ce que l’on aurait attendu six 
à huit mois, si l’on avait opté pour 
une solution à l’étranger.
Les pouvoirs publics portent 
d é s o r m a i s  u n e  a t t e n t i o n 
particulière à l’expertise nationale. 
À juste titre d’ailleurs puisque, au-
delà des coûts des prestations, le 
Gabon, grâce à la LGE, est le seul 
pays en Afrique centrale à disposer 
d’une compétence avérée dans la 
fabrication, la maintenance et la 
réparation des transformateurs 
de diverses puissances.

Une attention pour 
l’expertise nationale
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LA Société de Patrimoine 
(SP) du service public de 
l’eau potable, de l’énergie 

électrique et de l’assainissement 
veut améliorer ses performances. 
À en croire son directeur général, 
Eddie Priva Lekouka, l’entreprise 
pourrait augmenter son chiffre 
d’affaires de 30 % par an, si elle 
parvient à investir dans deux 
grands projets. Le premier projet 
concerne la construction d’une 
ligne de 90 kilovolts (KV) mais 
aussi des postes 90 kV et 20 kV 
à Port-Gentil. "En effet, dans le 
cadre des travaux de construc-
tion d’infrastructures d’évacua-
tion de l’énergie électrique de la 
centrale thermique du Cap-Lo-
pez, deux lignes (90 kV) issues 
de cette installation devraient 
être construites. Une première 
ligne de 7,6 km entre le Cap-Lo-

pez et la centrale de la Socié-
té d’énergie et d’eau du Gabon 
(SEEG) a déjà été construite et 
mise en exploitation depuis 2017. 
L’avancement physique des tra-
vaux de la deuxième ligne dite 
Ntchengue, longue de 16,5 km 
est très satisfaisant pour la ligne 
90 kV, le poste 90 kV et le poste 
20 kV", explique M. Lekouka.
Le deuxième projet, aussi impor-
tant que le premier, est relatif aux 
travaux d’installation du deu-
xième transformateur 225/63 kV 
de 40 méga volts ampères (Mva) 
entre les centrales SEEG et SP, 
dans le sud-est du Gabon. Ces 
travaux visent à améliorer la sta-
bilité du réseau interconnecté de 
la SEEG, ainsi qu’une meilleure 
continuité de service pour le 
réseau public des provinces du 
Haut-Ogooué et de l’Ogooué-Lo-
lo, selon le DG de la SP. "Nous 
avons entrepris de construire une 
ligne de 63 kV entre les usines 
hydroélectriques de la Société de 

Patrimoine (Grand-Poubara) et 
de la SEEG (Poubara 1 et 2). À ce 
jour, les travaux de construction 
de la ligne sont entièrement réa-
lisés, et ceux du transformateur 
abaisseur sont en cours d’achè-
vement", indique-t-il. L’intérêt de 
tous ces investissements réside 
dans leur rentabilité escomptée. 
En effet, l’entreprise publique 
pourrait voir son chiffre d’affaires 
augmenter de 10 milliards de 
francs. Les seuls investissements 
à partir du Grand-Poubara pou-
vant rapporter jusqu’à 5,4 mil-
liards supplémentaires.

Placée sous la tutelle technique 
du ministère de l’Énergie et des 
Ressources hydrauliques, la So-
ciété de Patrimoine est chargée 

de la production, du transport, 
de la distribution d’électricité et 
d’eau potable. Mais également de 
l’assainissement des eaux.

La Société de Patrimoine veut 
doper son chiffre d’affaires

Guy-Romuald MABICKA
Libreville/Gabon

La Société de Patrimoine s’est lancée dans des investissements 
rentables.
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